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La polio appartient presque à l’his-
toire. Grâce aux efforts déployés 
dans le monde et à des millions de 
bénévoles et d’auxiliaires de santé 
courageux, la polio est proche de 
l’éradication.  26 cas de polio ont 
été encore recensés depuis le dé-
but de cette années dans les pays 
dits endémiques, à savoir en 
Afghanistan et au Pakistan; aucun 
nouveau cas n’a été signalé au 
Nigeria. Mais la dernière étape pour 
arriver au but et bannir du monde 
cette maladie est la plus difficile. Le 
parrainage de projet de l’UNICEF 
permet de soutenir la nouvelle stra-
tégie «Polio Endgame 2019–2023» 
pour éradiquer la paralysie infan-
tile. 

Cette mission reste urgente. Depuis 
31 ans, l’UNICEF est le partenaire 
prépondérant dans l’initiative mon-
diale pour l’élimination de la paralysie 
infantile. Alors qu’en 1988, on recen-
sait 350 000 cas de polio dans 
125 pays, on en dénombrait 21 en 
Afghanistan et 12 au Pakistan en 

2018. Mais nous ne pouvons pas relâ-
cher nos efforts, tant qu’il y aura un en-
fant, même un seul, porteur du virus 
de la polio. Car d’ici à 2029, il y aurait 
alors chaque année 200 000 nou-
veaux cas de polio dans le monde. 
Rien qu’en avril de cette année, le 
vaccin oral a été administré à 9,2 mil-
lions d’enfants en Afghanistan et à 
37,6 millions d’enfants au Pakistan. 

En introduisant la stratégie Polio End-
game 2019–2023, l’UNICEF et ses 
partenaires ont l’ambition de réussir la 
dernière étape. Cette stratégie s’ap-
puie sur des années d’expérience, 
s’adapte aux nouveaux défis et inclut 
des innovations. 

La tâche reste gigantesque. Nous de-
vons atteindre les enfants dans des 
régions presque inaccessibles, des fa-
milles de certaines régions de 
l’Afghanistan et du Pakistan, des no-
mades, des migrants et des per-
sonnes qui ont dû fuir de chez elles. 
Les chemins à parcourir sont longs et 
difficiles, les conditions précaires. Lors 

de conflits, de combats et de catas-
trophes, les opérations de vaccination 
deviennent des entreprises péril-
leuses. Le refus du vaccin fait partie 
des risques; en comprendre les rai-
sons présuppose une fine compréhen-
sion du contexte culturel, religieux et 
social. 

LA DERNIÈRE ÉTAPE EST LA 
PLUS DIFFICILE 

Pour éradiquer la polio dans le monde, la 
stratégie Polio Endgame 2019–2023 allie 
des mesures éprouvées et des approches 
nouvelles. En Afghanistan et au Pakistan, 
les seuls pays dit endémiques, la mobilité, 
les conflits, les difficultés d’accès et le re-
fus du vaccin constituent les risques ma-
jeurs. L’UNICEF, ses partenaires et sur-
tout les milliers d’aides bénévoles effec-
tuent de longs trajets pénibles et dange-
reux. Nous continuons de tout mettre en 
œuvre pour procurer le vaccin à tous les 
enfants, même à ceux qui sont particuliè-
rement difficiles à atteindre. 

La dernière étape avant d’éradiquer la paralysie infantile 
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 Initialement opposés au vaccin, ils 
aident aujourd’hui à vacciner 

Gagner l’appui des responsables des 
décisions est un pas important dans la 
lutte contre la polio. En tant que 
personnes respectées et modèles à 
suivre, ils ont un fort impact sur 
l’opinion des gens. L’imam Molvi 
Hameedullah Hameedi par exemple 
estimait encore récemment qu’il avait 
l’obligation de s’opposer au vaccin 
pour des raisons religieuses. 
Aujourd’hui, il est devenu un partisan 
convaincu du vaccin contre la polio. 

Le refus du vaccin est l’un des obs-
tacles majeurs sur la voie de l’élimina-
tion de la polio. Les raisons à cela sont 
multiples et se fondent sur des malen-
tendus et des barrières culturelles: les 
enfants vaccinés se comportent sans 
le moindre respect, ils tombent ma-
lades ou meurent, croit-on. Certains 
pensent que le vaccin n’est efficace 
que s’il est administré à l’hôpital. 
D’autres encore suivent l’exemple des 
décideurs influents. 

Molvi Hameedullah était opposé aux 
vaccins, car il avait lu des ouvrages 
qui critiquaient les vaccinations et était 

très méfiant à l’égard des organisa-
tions non-gouvernementales. Mais au 
terme d’une conférence de deux jours 
destinée aux leaders religieux, organi-
sée par le groupe consultatif islamique 
sur la lutte contre la polio, il s’est af-
franchi de ses doutes. Mieux encore: 
après des entretiens avec d’autres 
érudits et l’étude d’autres ouvrages, il 
a changé d’opinion. Maintenant, il es-
time juste de s’investir en faveur des 
vaccinations. C’est ce qu’il fait active-
ment dans sa commune. Beaucoup de 
personnes suivent son exemple. 

 Les responsables des décisions, 
les femmes et les équipes 
spécialisées 

Sensibiliser et avancer des argu-
ments: c’est ainsi que l’on parvient à 
informer les responsables religieux 
sur la sécurité et l’efficacité du vaccin 
contre la polio. En ayant la confiance 
de la population, ils peuvent s’impli-
quer en faveur des vaccins ainsi que 
de l’amélioration générale de la santé. 
Dans les équipes de vaccination, les 
femmes réussissent à obtenir de meil-
leurs résultats parce qu’on les laisse 
plus facilement entrer dans les mai-
sons que les hommes. 

L’UNICEF encourage en outre 
l’échange d’informations sur les mou-

vements de population, les vaccina-
tions supplémentaires, la surveillance 
des activités et la communication. Des 
équipes spécialisées vaccinent les en-
fants et ceux qui reviennent au pays 
au moment de leur passage de la fron-
tière ; elles investiguent sur les itiné-
raires des nomades pour pouvoir les 
atteindre. Les familles qui vivent dans 
les régions de ces deux pays sont re-
censées sur des cartes. Une palette 
de vaccinations contre la polio et 
d’autres maladies doit être mise en 
place – comme composante essen-
tielle de la stratégie visant à vaincre la 
polio à jamais. 

 

Au Nigeria, des bénévoles marquent le doigt d’une petite fille qui vient d’être vaccinée. Il est ainsi 
possible de repérer vite et sans peine les enfants déjà vaccinés et ceux qui ont encore besoin d’un 
vaccin. 

Que fait l’UNICEF pour 
combattre la polio? 

Dans la stratégie Polio Endgame 
2019–2023, l’UNICEF concentre 
ses efforts sur la prévention afin 
d’empêcher la propagation du virus 
et l’apparition de nouveaux foyers 
de la maladie au Pakistan et en 
Afghanistan. Pour réaliser des 
campagnes de vaccination ayant 
une couverture aussi large que 
possible, le Fonds des Nations 
Unies pour l’enfance renforce en 
particulier ses équipes dans les ré-
gions endémiques; il s’efforce 
d’améliorer la protection dans les 
zones de conflit ou difficiles d’accès 
et s’emploie à établir des plans fon-
dés sur des données fiables afin 
d’atteindre les enfants dans les ré-
gions frontalières. Rien qu’en avril 
de cette année, l’UNICEF et ses 
partenaires ont vacciné 9,2 millions 
de filles et de garçons en 
Afghanistan et 37,6 millions au 
Pakistan. 
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